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De la société centrée sur le transport à la société centrée sur la 
communication. Le progrès de la transition. 


Iwao Otsuka 


Les humains du transport et de la 
communication 


[Aperçu] 

Les humains peuvent être classés en deux grandes catégories : 
le “type transport” qui préfère le transport physique et le “type 
communication” qui essaie d’accomplir une certaine tâche 
sans transport physique par la communication. Il existe des 
“types de communication mobile” qui possèdent ces deux 
caractéristiques. 

[Texte] 

Je pense qu’il y a deux principaux types de personnes dans 
notre société, le “type transport” et le “type communication”. 
Les personnes du “type transport” sont celles qui aiment se 
déplacer en voiture, en train ou à pied. Ce type de personne 
préfère se déplacer dans l’espace physique, par exemple pour 
les vacances dans les lieux touristiques, l’escalade en 
montagne et les pèlerinages dans les temples et les sanctuaires. 
D'autre part, le “type communication” est celui qui préfère se 
déplacer à peine dans l’espace physique, utilisant la 
communication pour faire la plupart des choses sans quitter la 
maison, par exemple, en utilisant les services bancaires par 
Internet, les services de vente par correspondance ou le travail 
à domicile. 

Traditionnellement, les personnes de type “communication” 
sont parfois considérées comme “recluses” et pathologiques 
parce qu’elles ne sortent pas beaucoup. Cependant, en réalité, 
les “types de communication” sont psychologiquement actifs 
et se déplacent. 

Par exemple, lorsqu’on surfe sur Internet, on reste 
physiquement à la maison tout le temps, mais lorsqu’on surfe 


sur Internet, l’écran de l’ordinateur personnel se connecte 
directement et de façon répétée à des serveurs situés dans 
différentes parties du monde, et en ce sens, les personnes de 
“type communication” qui aiment surfer sur Internet ne sont 
pas des personnes “mobiles”. 

Une personne de “type communication mobile” possède à la 
fois les caractéristiques des personnes de “type transport” et de 
“type communication” décrites ci-dessus. Plus précisément, 1l 
s’agit de personnes qui préfèrent parler avec d’autres 
personnes ou se connecter à Internet sur leur téléphone 
portable tout en se déplaçant d’un endroit à l’autre par les 
transports publics ou à pied. 

Considérée de cette manière, la description ci-dessus suggère 
que 

(1) “Type pur transport” : Ils préfèrent uniquement le transport 
physique et n’aiment pas la communication. 

(2) “Type communication pure” : N’aime pas les déplacements 
physiques et préfère la communication pour tout. 

(3) “Type communication mobile” : Préfèrent à la fois le 
déplacement physique et la communication. 

(3) “Type communication mobile” : Personnes qui préfèrent à 
la fois le mouvement physique et la communication. 

Autrefois, lorsque les téléphones et l’Internet n’étaient pas très 
répandus, il y avait beaucoup de personnes de “type transport”. 
Cependant, elles échangeaient souvent des lettres avec des 
personnes éloignées par courrier. 

De nos jours, avec l’utilisation répandue des téléphones 
portables, les humains “mobiles” dans (3) peuvent représenter 
le plus grand pourcentage du total. Ce qui est clair, c’est que le 
nombre total de personnes ‘de type communication” augmente 
progressivement avec la généralisation des lignes de 
communication à haut débit telles que les réseaux de fibres 
optiques. Le nombre de personnes de “type communication” 
pourrait être en baisse. Cette tendance devrait s’accélérer à 
mesure que la main-d’œuvre passe des bureaux centraux au 
télétravail. 

En outre, il est impossible de vivre “uniquement transport” et 
“uniquement communication” dans les circonstances actuelles, 
et 11 sera nécessaire de combiner les deux sous une forme ou 
une autre. Par exemple, les personnes de type “communication 


pure” qui essaient de tout faire par correspondance ne seraient 
pas possibles s’il n’y avait pas de personnes de type 
“transport”, comme les coursiers et les facteurs qui déplacent 
physiquement des colis tels que des produits de vente par 
correspondance. 

(c) 2003.3 Première publication. 


La société de communication de la 
prochaine génération 


La fonction de connectivité spatiale de la communication et du 
changement social 

Bien qu’il ait été écrit dès 1998, cet article anticipe les théories 
populaires actuelles sur les sociétés ubiquistes et 
télétravaillées. 


1. Introduction (La fonction de connectivité spatiale) 


Le débat traditionnel sur la relation entre les communications 
et la société est le suivant 

(1) La théorie de la “société de l’information”, c’est-à-dire 
celle qui met l’accent sur l’aspect de ce qui est véhiculé par les 
lignes de communication, ou sur l’information (contenu) qui 
circule dans les lignes de communication. Elle souligne 
l’expansion et la diversification de la quantité d’informations 
qui circulent sur les réseaux de communication et se concentre 
sur l‘“information” elle-même qui circule sur les lignes de 
communication (par exemple, Yosh11 1996). 

(2) La théorie des “médias de diffusion et de communication”, 
qui met l’accent sur l’utilisation de dispositifs de diffusion et 
de communication (p. ex., téléphones et télévisions) qui 
servent d’interface avec les utilisateurs aux deux extrémités de 
la ligne de communication (p. ex., Yoshimi et al. 1992). 

(3) La théorie de la “communication sociale”, qui mettait 
l’accent sur la nature de la communication entre les personnes 
(par exemple, la recherche sur les communautés en réseau 
créées par la communication par ordinateur) (par exemple, 


Ikeda 1997), était le courant dominant. 

(par exemple, [Ikeda 1997]) ont constitué le courant dominant. 
Cet article diffère des points de vue susmentionnés en ce sens 
que l’essence de la communication est la combinaison 
d’espaces géographiques séparés les uns des autres, et 1l 
résume les changements dans la nature de la société suite aux 
progrès de la communication. 

Ce document ne traite pas spécifiquement du contenu des 
informations circulant sur les réseaux de communication. Il se 
concentre sur le fait que les informations circulant en temps 
réel sur les réseaux de communication relient différents 
espaces et éliminent le sentiment de distance entre eux. En les 
reliant les uns aux autres et aux lignes de communication de 
manière complexe, plusieurs personnes sont simultanément 
réunies à une distance nulle. Il s’agit là, selon nous, d’un 
aspect important de la fonction de la communication. 

La communication a pour fonction de connecter et de 
combiner des espaces physiques et géographiques séparés les 
uns des autres, en d’autres termes, elle a une fonction que l’on 
peut appeler “fonction de connectivité spatiale”. En d’autres 
termes, quelle que soit la distance qui les sépare, une fois 
qu’ils sont connectés, la distance entre eux n’est plus du tout 
perçue. En d’autres termes, elle peut faire en sorte que deux 
points physiquement séparés l’un de l’autre aient l’impression 
de se trouver au même endroit qui est attaché l’un à l’autre. 
La connexion entre deux points différents est créée en 
envoyant une quantité suffisante d'informations spécifiques à 
chaque point à l’autre point par le biais de la ligne. 
L'amélioration de la fonction de connectivité spatiale des 
communications est profondément liée au développement des 
technologies de l’information. Cependant, les discussions 
passées sur les communications se sont concentrées 
uniquement sur le contenu et la quantité d’informations 
circulant sur les lignes et n’ont pas accordé beaucoup 
d’attention à la fonction de liaison spatiale. 

La “fonction de liaison spatiale” de la communication peut 
être confirmée, par exemple, en utilisant le téléphone. Lorsque 
nous sommes connectés, nous pouvons entendre des voix 
provenant de n’importe quel endroit éloigné comme s1 elles 
venaient de tout près de nous (à notre propre oreille) [Gumpert 


1987]. De même, dans les émissions télévisées, le lieu de 
l’émission (par exemple, les États-Unis) et le lieu de 
l’émission (par exemple, le Japon) sont interconnectés dans le 
cadre de la perception audiovisuelle (chacun a le sentiment 
d’être directement interviewé dans le lieu de l’autre, reliant 
ainsi les espaces et partageant l’espace de l’autre). Ceci peut 
être confirmé par 

Dans le courrier électronique utilisant l’Internet ou la 
communication par PC, le contenu du courrier électronique 
peut atteindre l’autre partie instantanément sans aucune notion 
de temps ou de distance, de sorte que le contenu du courrier 
électronique peut être récupéré de la même manière que si une 
personne à côté de vous vous remettait un mémo, et la 
fonction de liaison spatiale de la communication peut être 
utilisée comme moyen de communication. La société de 
communication de la prochaine génération sera une société 
dans laquelle les gens seront connectés les uns aux autres en 
temps réel, quelle que soit la distance qui les sépare. 

La société de communication de la prochaine génération est 
une société dans laquelle les individus sont connectés les uns 
aux autres en temps réel, quelle que soit la distance qui les 
sépare, et dans laquelle les connexions instantanées entre les 
personnes s’étendent au reste du monde. 


2. Diminution des frontières géographiques 
(régionales et locales) 


Les communications ont la capacité de connecter des régions 
éloignées comme des espaces géographiques différents en un 
seul. 

Tout terminal connecté au réseau est instantanément relié à un 
autre terminal, quelle que soit la distance géographique de ce 
dernier, comme s’il s’agissait d’une “distance égale à zéro”. 
Dans le cas de la communication, le sentiment de connexion 
est presque le même quelle que soit la distance qui sépare les 
deux interlocuteurs (par exemple, le temps d’attente entre la 
composition du numéro et la connexion à l’autre partie est 
presque le même pour un appel local que pour un appel hors 
de la ville ou international, qui est presque instantané), et la 


distance n’a presque aucun effet sur la psychologie humaine. 
Quelle que soit la distance qui vous sépare, vous avez 
l’impression que l’autre personne est juste à côté de vous. 

Peu importe le point ou la région où vous vous trouvez, une 
fois que vous êtes connectés par la communication, cela n’a 
plus d’importance car vous êtes tous connectés avec le même 
sentiment de distance, proche de zéro. En ce sens, le concept 
de région lui-même n’a plus de sens. En d’autres termes, on 
peut dire que la communication a une fonction dé-régionale et 
dé-territoriale. La communication a pour effet de réduire le 
sentiment d’appartenance à une région. 

À mesure que la communication devient plus avancée, la 
région dans laquelle vous vivez ou travaillez perd de son 
importance. Qu’une personne vive dans une zone urbaine ou 
rurale, une fois qu’elle sera reliée par la communication, elle 
pourra se connecter et partager l’espace de l’autre sans aucune 
disparité et sans aucune différence d’espace géographique, et 
les deux parties seront sur un pied d’égalité. Par conséquent, 
les différences traditionnelles entre zones urbaines/rurales et 
zones urbaines/suburbaines disparaîtront. 

En d’autres termes, on peut dire que jusqu’à présent, les gens 
étaient liés par la géographie, mais à l’avenir, la 
communication rassemblera les gens au-delà de la géographie 
(transcendance de l’espace géographique). 

Par conséquent, le mode de construction de la communauté est 
en train de changer, passant du type traditionnel de transport 
(marche, chemins de fer, voitures, etc.), qui est limité dans 
l’espace et repose sur le transport (marche, chemins de fer, 
voitures, etc.), au type de communication de la construction de 
la communauté, qui est transcendant dans l’espace (c’est-à- 
dire qu’il relie les gens entre eux dans différents endroits, 
comme les gares, les mairies, les bureaux de poste, etc.) À 
l’avenir, nous assisterons à un passage à un nouveau type de 
société dans laquelle des installations interdépendantes sont 
reliées par de larges lignes de communication à haut débit, qui 
transcenderont les restrictions géographiques et pourront 
prendre n’importe quelle forme de distribution gratuite. 

En outre, à mesure que les relations humaines passeront du 
modèle traditionnel, limité au niveau local, à un modèle ouvert 
sur le monde extérieur, la conscience régionale étroite des 


villages et des villes “oraga”, qui sont confinés à une certaine 
zone, se dissoudra, et une conscience dé-régionale qui vise une 
portée plus globale, nationale et mondiale émergera. En 
d’autres termes, la génération actuelle, dont la pensée est 
limitée à une certaine région (avec un fort sentiment de 
“localité” et une perspective étroite guidée par les intérêts des 
“locaux” exclusifs), passera le relais à la génération suivante, 
dont la pensée est libérée du régionalisme et orientée vers les 
communications à grande échelle (avec une large perspective 
qui prend en compte les intérêts du monde global)... 


(Supplémentaire) Le téléphone et la construction 
communautaire 


Aujourd’hui, les connexions téléphoniques entre les personnes 
sont généralement de type un à un et ne permettent pas les 
communications entre plusieurs personnes (comme les 
communications informatiques et l’Internet). Le téléphone 
n’est pas adapté à la réalisation d’une action commune à 
plusieurs personnes en même temps. Par conséquent, malgré 
l’argument de [ Yoshimi 1993], n’est-1l pas raisonnable de 
penser que le téléphone n’a pas beaucoup contribué à la 
création de communautés interrégionales ? Si les mêmes 
lignes de communication sont utilisées, la communication 
entre plusieurs personnes, telle qu’une liste de diffusion sur 
Internet, contribuerait beaucoup plus facilement à la création 
de communautés. 


(Supplément) Structure des tarifs d’appel 


Avec les communications par ordinateur personnel et 
l’Internet, une fois que vous vous connectez au point d’accès 
le plus proche, vous pouvez vous connecter à toutes les 
régions du Japon et du monde au même prix. Les utilisateurs 
d’ordinateurs personnels et d’Internet tirent le plus grand 
profit de la transcendance géographique et spatiale des 
communications. 


En revanche, les téléphones existants (à l’exception des 
téléphones mobiles) sont liés à la distance, ce qui signifie que 
plus la distance est longue, plus le prix est élevé. En d’autres 
termes, plus la distance est grande, plus l’appel est cher. Par 
conséquent, les connexions à courte distance sont encouragées 
et les connexions à longue distance sont découragées. Cela ne 
permet pas de profiter de la transcendance de l’espace 
géographique, qui est une caractéristique des 
télécommunications. Cela conduit à la persistance des 
caractéristiques régionales. 


3 Égalisation de la répartition de la population 


L’habitation des personnes dans des zones de communication 
très développées ne les oblige pas à vivre à proximité les unes 
des autres, mais elles peuvent facilement rencontrer leurs 
homologues éloignés dans tous les aspects audiovisuels, ce qui 
les libère des contraintes de la distance et leur permet de se 
disperser sur l’Atlantide, au lieu de la forme traditionnelle de 
concentration en un seul endroit. Ainsi, le développement de la 
communication permet de décentraliser la population dans les 
zones surpeuplées. 

Alternativement, les communications peuvent aider à 
revitaliser des zones géographiquement éloignées et 
surpeuplées, puisque toute séparation spatiale est éliminée par 
une interconnexion instantanée (bien que des points trop isolés 
du monde extérieur puissent ne pas être possibles en raison de 
difficultés logistiques). Jusqu’à présent, l’agriculture et la 
sylviculture ont été les principales industries des zones sous- 
peuplées. Cependant, avec le développement de la 
communication, les cols blancs (employés de bureau 
traditionnels), la fabrication télécommandée et la fabrication 
de logiciels deviendront possibles en plus de l’agriculture, et 
de plus en plus de personnes devraient s’installer dans ces 
zones. À cet égard, le développement de la communication 
peut contribuer à promouvoir les zones sous-développées (par 
exemple, en créant des lieux où gagner de l’argent et en 
corrigeant la polarisation industrielle). 

En définitive, on peut dire que le développement de la 


communication contribue à faire passer la répartition de la 
population d’une répartition géographique inégale à une 
répartition égale et uniforme. 


4. Égalisation des points arbitraires et “liberté de 
localisation 


Le fait que, quel que soit le point où l’on se trouve, une fois 
rejoint par la communication, on sera relié à n’importe quel 
autre point arbitraire n’importe où dans le même sens de 
distance-zéro signifie que la communication entraîne 
l’équivalence de tous les points (équivalence en termes de 
conditions d’interaction avec les autres). L’équivalence de la 
relation que tout point entretient avec tout autre point signifie 
qu'il est identique et libre quel que soit le point où 1l se trouve. 
En ce sens, la communication entraîne la libération (liberté) 
des personnes de l’emplacement géographique dans lequel 
elles se trouvent. Ce phénomène pourrait être appelé “liberté 
de position” (être libre de la position géographique dans 
laquelle on se trouve), suivant le concept de “liberté de valeur” 
de M. Weber (la science sociale doit être libre de tout 
jugement de valeur afin de rester objective dans ses 
perceptions). 

Le concept de “liberté de localisation” se traduit, par exemple, 
par le fait qu’un appelant sur un téléphone portable peut 
communiquer avec une autre personne sans connaître le nom 
de l’endroit où 1l se trouve, n1 l’endroit où se trouve l’autre 
personne. En revanche, l’échange de lettres par courrier n’est 
pas “sans localisation”, car 1l faut toujours connaître son 
adresse (information sur le lieu où l’on se trouve) et celle de 
l’autre partie sur les cartes postales et les enveloppes. En effet, 
si votre emplacement actuel n’est pas identifié, vous ne 
pouvez pas recevoir de courrier. 

Avec la diffusion des téléphones portables, on peut dire que la 
tendance à pouvoir être associé à n’importe quel autre point 
avec la même sensation à n’importe quel moment sans être 
conscient de l’endroit où l’on se trouve actuellement (“liberté 
de localisation” au sens sensoriel) s’est encore renforcée. En 
termes de coûts de communication, comme pour la 


, 


communication par PC et l’Internet, tant que vous vous 
connectez au point d’accès (local) le plus proche, vous pouvez 
vous connecter au pays et au monde entier au même tarif (frais 
d’appel local et frais de connexion du fournisseur), ce qui 
signifie que vous n’avez pas à choisir où vous êtes, ou que 
vous n'êtes pas lié à votre emplacement actuel. à part, ce qui 
signifie qu’il est libre d’avoir une relation contraignante avec 
n’importe quel autre point aux mêmes conditions en termes de 
coût (“liberté de localisation” en termes de coût). 


5. l’universalisation de tout point. 


Le développement de la communication permet à 
l’information émanant d’un point d’être accessible 
simultanément de n’importe quel point du pays au monde 
entier. Par exemple, les informations figurant sur la page 
d’accueil du World Wide Web enregistrée par les utilisateurs 
de la région auprès d’un fournisseur d’accès Internet local 
peuvent être consultées instantanément depuis n’importe quel 
point du globe. 

S1 l’on considère ce qui précède en sens inverse, la 
sophistication de la communication favorise la possibilité que 
des informations spécifiques à un point quelconque du pays 
(du monde entier) puissent être diffusées au pays entier (au 
monde entier) en un instant (universalisation d’un point 
quelconque). À cet égard, nous pouvons nous attendre à ce que 
l’universalisation des cultures qui étaient auparavant limitées à 
une seule région ou zone se produise facilement au niveau 
national, et à ce que les cultures qui étaient jusqu’à présent 
limitées à chaque région se rencontrent, se concurrencent et se 
sélectionnent. 

En outre, à l’étape suivante, les individus qui créent la culture 
pourront s’adresser directement à l’ensemble du pays, sans 
passer par le filtre primaire traditionnel de l’acceptation locale 
et régionale, et pourront produire leur propre culture et leurs 
compétences... D’un seul coup, les gens seront capables de 
diffuser des choses comme La diffusion d’informations sur le 
World Wide Web sur Internet pour les individus, 
indépendamment de leur région ou de leur nationalité, est un 


bon exemple de cette tendance. En ce sens, la nature localisée 
de l’information est en voie d’extinction. 6. 


6. L’omniprésence de la ville centrale 


Dans l’état de la communication avancée, tel que décrit c1- 
dessous, nous pouvons nous attendre à voir un phénomène 
appelé “l’omniprésence du centre (city center)” (un état dans 
lequel n’importe quel point peut instantanément devenir le 
centre (city center)). 

Avec un réseau de communication avancé en place, nous 
pouvons accéder immédiatement et directement au centre 
géographique de la ville où que nous soyons. Dans ce cas, le 
point d’origine de l’accès est directement connecté au centre 
au moment de l’accès, de sorte que le point d’origine de 
l’accès est égal au centre de la destination de l’accès en termes 
de centralité (centre-ville), et par conséquent, tous les points 
d’origine de l’accès deviennent centralisés. 

Par conséquent, tous les points d’accès sont centralisés. Cela 
ressemble à la façon dont l’espace géographique peut être 
transcendé dans une communication PC avec une fonction 
hôte centralisée. Cependant, 1l n’y a pas de différence avec le 
cas de la distribution géographique de la région centrale 
(centre ville) dans la mesure où 1l est nécessaire de distribuer 
des lignes à haut débit à toutes les régions en dehors de la 
région centrale (centre ville), et 11 n’y a pas d’avantages. En 
fait, 1l y a un fort désavantage en termes de sécurité (s1 le 
centre de la ville est endommagé, tous les autres seront 
détruits). 

Une nouvelle idée est d’avoir le centre de la ville 
géographiquement décentralisé tout en les reliant les uns aux 
autres par des lignes de communication. En d’autres termes, de 
multiples points reliés entre eux par des lignes de 
communication avec un sens de la distance zéro sont reliés à 
d’autres multiples points avec un sens de la distance zéro par 
la médiation des lignes de communication qui leur sont reliées. 
Par conséquent, 1l devient impossible de dire lequel est le 
centre et lequel est la région, et le degré auquel tous les points 
sont également centraux (l’omniprésence du centre) augmente. 


Un point arbitraire peut instantanément devenir le centre (le 
centre, le centre de la ville) en ayant la possibilité d’être 
instantanément relié à tous les autres points reliés par une 
ligne. 

Cela résout le problème de la sécurité des fonctions centrales 
(centre de la ville). La possibilité de prendre en charge 
instantanément les fonctions centrales en tout point évite que 
le gouvernement central et le siège des entreprises soient 
paralysés par un tremblement de terre ou une guerre. 

Dans tous les cas, l’omniprésence du centre du pays grâce à 
l’utilisation des communications entraînera une fusion 
régionale (spatiale) entre le gouvernement central et les 
gouvernements locaux. Ou bien, elle élimine la disparité et le 
conflit entre les régions centrales et locales. Ou encore, elle 
élimine la disparité entre les régions. Toutes les régions 
peuvent être sur un pied d’égalité sans ressentir de 
désavantage géographique. 

À mesure que les communications deviennent plus 
sophistiquées, les diverses institutions qui étaient 
traditionnellement situées dans des centres géographiques 
(centres urbains) n’auront plus besoin d’être au centre de la 
ville. Grâce à sa capacité à transcender l’espace, n’importe 
quel point peut être centralisé (en lui assurant une accessibilité 
immédiate), ce qui permet de construire des institutions où 
l’on veut, sans se soucier de leur emplacement (même si, dans 
la pratique, 1l faut tenir compte de certaines contraintes 
logistiques). En fait, même s1 les instituts de recherche sont 
situés dans des endroits où les transports ne sont pas forcément 
pratiques, 1ls semblent pouvoir produire des résultats de 
recherche sans ressentir de désavantage géographique en se 
connectant au reste du monde par des lignes de 
communication à haut débit. 

S1 les travailleurs des institutions publiques et privées, qui 
étaient situés dans des lieux centraux (centres urbains), sont 
dispersés dans des lieux éloignés et disparates et 
communiquent entre eux par des lignes de communication à 
grande vitesse, la substance des institutions sera établie sous la 
forme de travailleurs dispersés sur leurs sites, et les bâtiments 
et autres installations appartenant aux institutions elles-mêmes 
deviendront plus accessibles au public. Il vaudra mieux ne 


plus les avoir. En ce sens, les institutions telles que les bureaux 
gouvernementaux et les entités corporatives n’ont même pas 
besoin d’exister sous une forme tangible. 

En fin de compte, le développement de la communication 
encourage la mise en équation de la centralité de différents 
points (le degré d’appartenance à un centre urbain). Les 
caractéristiques de la communication, qui nous permettent 
d’agir comme s1 nous étions les uns à côté des autres, quel que 
soit l’endroit où nous nous trouvons (qui est la même 
distance), et la sophistication de la communication (par 
exemple, l’utilisation du multimédia) dissolvent la structure 
traditionnelle des conflits régionaux et de la stratification 
régionale, dans laquelle le centre et les régions sont opposés 
l’un à l’autre. 


7. l’omniprésence des nations 


L’omniprésence du centre, considérée au niveau national, 
signifie une décentralisation polynucléaire (omniprésence) des 
fonctions capitales (fonctions étatiques). Le centre de l’État 
apparaîtra aux yeux du peuple comme s’il était équidistant de 
tous les coins du pays, au lieu d’être concentré dans une 
capitale spécifique comme c’est le cas aujourd’hui. 

Avec la sophistication des communications, les bureaux 
administratifs, qui devraient être situés au centre de la société, 
n’auront plus besoin d’être construits dans un lieu centralisé 
considéré géographiquement comme le centre du pays. S’ils 
étaient installés séparément dans différentes régions et reliés 
entre eux par des lignes à grande vitesse, un gouvernement 
central serait créé comme une entité unifiée qui transcende 
l’espace géographique. Tant que chaque personne (et non un 
bâtiment) remplit les fonctions d’une capitale, celle-ci peut 
fonctionner comme une capitale, quel que soit l’endroit où se 
trouvent les personnes, tant qu’elles sont reliées entre elles par 
des lignes. 

La décentralisation des fonctions nationales par l’utilisation de 
la communication encourage l’égalisation des fonctions 
locales et centrales. Les habitants de la campagne peuvent 
bénéficier des mêmes avantages dans la vie que ceux du centre 


(et vice versa). Les frontières entre le local et le central 
s’estompent, et le concept d’autonomie locale (et, à l’inverse, 
de centralisation) disparaît. 

La disparition de la distinction entre les régions et le centre 
(c’est-à-dire la disparition du “provincialisme” et de l’égalité 
des régions et du centre) signifie que l’importance de 
l’existence des gouvernements locaux, qui ont 
traditionnellement représenté des politiques limitées à une 
certaine région, diminuera. L'importance du confinement 
régional diminuera, car toute région sera en mesure d’accéder 
à toute autre région à partir d’une perspective équidistante. À 
l’avenir, nous assisterons à un passage de la génération 
actuelle, dont la pensée est confinée à la région et dédiée aux 
intérêts “locaux”, à une génération plus large, en réseau, 
libérée des contraintes de la région, ce qui conduira à la 
formation spontanée d’un groupe politique plus large, aux 
valeurs différentes, qui transcende les régions et les localités, 
uni par les mêmes valeurs. L’émergence et la juxtaposition de 
ces partis renverserait l’idée traditionnelle selon laquelle les 
partis politiques sont prisonniers des intérêts des régions dont 
ils sont originaires. 

L’omniprésence de l’État obligera à repenser 
fondamentalement la théorie conventionnelle des 
délocalisations, qui repose sur le postulat d’une concentration 
géographique centralisée des fonctions du capital. En effet, la 
fonction de la capitale peut être décentralisée sur une large 
zone grâce à la transcendance de l’espace géographique par la 
communication. L'utilisation des communications est plus 
efficace que le transport pour décentraliser les fonctions de la 
capitale. Elle est plus efficace que les transports pour disperser 
les fonctions de la capitale, car elle peut relier les gens, même 
à distance, en un instant. L'utilisation des communications 
permet de décentraliser les fonctions vers des lieux plus 
éloignés. 


8. Optimisation du lieu de résidence et de travail 


Le développement des communications favorise l’optimisation 
du lieu de résidence ou de travail de l’individu. 


Le fait que n’importe quel point puisse devenir 
immédiatement un lieu central signifie que, du point de vue de 
l’infrastructure des communications, vivre dans n’importe quel 
point fournira un environnement de communications avancées 
presque identique (par exemple, l’Internet). Quel que soit 
l’endroit où vous vivez, vous pouvez accéder à n’importe quel 
autre endroit comme s’il était équidistant (distance nulle), et 
vous êtes libre de choisir n’importe quel endroit pour y vivre 
et y travailler. Cela signifie, en d’autres termes, que dans un 
état de communication avancée, les gens pourront continuer à 
vivre dans l’endroit géographique qu'ils jugent le meilleur 
pour eux. 

Les gens n’auront plus à vivre près d’une grande ville, par 
exemple pour des raisons de temps de trajet, comme c’est le 
cas actuellement. S’ils sont mutés, 1ls changeront simplement 
leurs communications vers le nouveau lieu de travail et ne 
devront pas changer eux-mêmes de résidence ou de lieu de 
travail. Une fois que l’on s’est installé dans un endroit qui 
nous plaît, on peut y vivre pour toujours. Étant donné que les 
critères de décision concernant le lieu de résidence ont 
considérablement changé, passant par exemple de la 
commodité de se rendre au travail, nous pourrions assister à un 
changement de population, de nombreuses personnes 
choisissant de vivre dans des petites villes, loin des grandes, 
tant que le bien-être des habitants est meilleur. . 

Par ailleurs, l’utilisation de la technologie mobile permettra 
aux gens de mener une vie en mouvement comparable à celle 
d’un sédentaire, puisqu'ils pourront maintenir en permanence 
le même environnement de communication avancé tout en se 
déplaçant géographiquement. Les travailleurs pourront ainsi se 
déplacer librement et selon les saisons, comme les oiseaux 
migrateurs, pour travailler là où 1l fait chaud quand il fait froid, 
frais quand il fait chaud, etc. Les bureaux mobiles pourraient 
être logés dans des camping-cars ou des hospices mobiles 
(logements collectifs pour travailleurs mobiles). 


9. L’immobilisation de la vie 


Avec le développement des communications, on peut 


s’attendre à un passage d’une société dynamique (une société 
dans laquelle les gens se déplacent dans l’espace 
géographique) à une société statique (une société dans laquelle 
les gens restent immobiles à un endroit de l’espace 
géographique). 

Avec l’avènement d’une société centrée sur les 
communications, on s’attend à ce que les gens s’assoient 
devant des terminaux de communication et ne bougent pas 
pendant de longues périodes (comme s’ils restaient assis 
devant la télévision toute la journée). C’est le phénomène 
connu sous le nom de “surf sur Internet”, qui permet aux gens 
de rester au même endroit (par exemple, devant un bureau 
d'ordinateur) et de se connecter à divers endroits 
instantanément et sans effort en manipulant des terminaux de 
communication. 

Un état dans lequel le corps reste immobile pendant une 
longue période n’est pas un phénomène pathologique. Même 
de manière conventionnelle, dans les trains et les automobiles, 
nous nous déplaçons dans l’espace, mais les personnes à 
l’intérieur restent assises sur leur siège (ou ne bougent pas en 
restant immobiles). Le véhicule lui-même peut se déplacer, 
mais c’est la même chose que la communication dans la 
mesure où la personne à l’intérieur ne reste pas assise et ne 
bouge pas. Quant aux cols blancs (employés de bureau en 
général), ils sont souvent assis à leur bureau et ne bougent pas 
en travaillant. Par conséquent, l’immobilité du corps des gens 
existe suffisamment dans la situation actuelle, et même si nous 
disons que les gens seront immobilisés avec l’avènement 
d’une société centrée sur la communication, cela ne signifie 
pas que leurs habitudes de vie changeront du tout au tout (par 
conséquent, la transition vers une société centrée sur la 
communication devrait se faire sans heurts). Elle sera plus 
approfondie qu’à l’heure actuelle. 


10. en conclusion (les limites de la communication et 


le besoin de transport) 


Afin de déterminer le développement futur des 
communications, 1l est nécessaire de déterminer ce qui peut et 


ne peut pas être substitué par les communications à la 
communication traditionnelle basée sur le transport. 

Pour résoudre ce problème, il n’est pas nécessaire de 
considérer les alternatives conventionnelles au transport par la 
communication (par exemple, [Suzuki 1992]), mais plutôt 
d’énumérer les cas dans lesquels les gens essaient de 
communiquer par le transport (en déplaçant leurs corps 
physiques dans l’espace) sans utiliser la communication. Cette 
démarche est nécessaire. 

Ce faisant, nous ne devons pas prêter attention aux facteurs 
économiques tels que le coût élevé de l’utilisation des lignes 
de télécommunication (car il s’agit d’un problème qui finira 
par être résolu avec le développement des 
télécommunications). 

Dans les cas où les communications actuellement possibles ne 
sont pas suffisantes, nous devons considérer les points suivants 
(1) Lorsqu'une rencontre de personne à personne implique le 
déplacement simultané de biens (logistique), comme la remise 
de matériaux physiques tels que des composants électroniques 
lors d’une réunion. 

(2) Il est concevable qu’il y ait des cas, comme les banquets et 
les repas, où 1l est nécessaire de partager les sens du toucher, 
de l’odorat, etc. autres que les sens audiovisuels soutenus par 
les communications modernes. 

En ce qui concerne les questions susmentionnées, 1l est 
concevable que la réponse à la société de communication 
avancée soit plus rapide pour les cols blancs (employés de 
bureau) et moins rapide pour les cols bleus (travailleurs 
industriels). D’autre part, les cols bleus (par exemple, les 
mécaniciens automobiles) s’occupent principalement de la 
manipulation d’objets concrets, et ils doivent traiter un large 
éventail de marchandises et de produits. Cela est dû au fait que 
les machines utilisées pour manipuler les fournitures ne 
peuvent pas être mises sur les lignes de communication. Les 
cols bleus devraient toujours se rendre sur le site (le point où 
se trouvent les fournitures et les machines) comme par le 
passé, même avec les progrès des communications. 

Pour que les cols bleus puissent bénéficier des avantages des 
communications, ils doivent être en mesure de contrôler à 
distance les machines et les fournitures en ligne, ce qui 


nécessite un mécanisme similaire à la télécommande des 
robots des satellites de communication. Notez que même les 
cols bleus peuvent bénéficier des communications, à 
l’exception des producteurs de logiciels. En effet, 1ls peuvent 
acquérir (par exemple, se connecter à distance à un poste de 
travail distant via une ligne téléphonique pour créer un 
programme) et distribuer (par exemple, distribuer un 
programme via l’Internet ou la communication par PC) les 
moyens de production et les produits en ligne. 
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(Addendum) Pourquoi les progrès sur les points ci- 
dessus n’ont pas été couronnés de succès. 


2008.08 


Dix ans ont passé depuis que j’ai écrit l’article ci-dessus, mais 
la réalité de la société japonaise semble être la même qu’elle a 
toujours été, ou plutôt, elle va à contre-courant. 

Les causes possibles sont résumées ci-dessous. 
Personnellement, je pense que les conditions pour que les 
employés travaillant dans des entreprises puissent se déplacer 
librement dans n’importe quel endroit sans être physiquement 
localisés en un seul lieu sont bien meilleures aujourd’hui 
qu’elles ne l’étaient auparavant, grâce à l’utilisation 
généralisée de l’internet optique. 

Cependant, les entreprises n’aiment pas que leurs employés 
travaillent librement en dehors du bureau en raison des 
mesures de fuite d'informations et des problèmes de sécurité. 
Par exemple, si vous travaillez avec votre PC ouvert dans le 
train à grande vitesse, la personne à côté de vous pourrait voir 
votre écran et vos secrets commerciaux pourraient être 
divulgués. 

L'autre problème est le décompte des heures de travail. Pour 
que l’entreprise puisse compter les heures de travail, la 
meilleure façon de gérer les heures de travail serait de 
demander aux employés d’arriver au bureau à une certaine 
heure, d’y travailler et de pointer à la sortie, ce qui se fait 
depuis longtemps. Tant que les entreprises continueront à 
payer les salaires sur une base horaire, 1l est peu probable que 
ce problème disparaisse. 

L'autre raison est peut-être que l’on considère que c’est le 
moyen le plus rapide de contrôler si les employés font 
correctement leur travail en les rassemblant en un seul endroit 
du bureau et en les surveillant directement en temps réel. 
Personnellement, je ne vois pas de différence dans la précision 
de la surveillance entre la vidéoconférence et la 
vidéosurveillance, mais je pense aussi que les entreprises 
veulent garder la possibilité d’un encadrement physique direct 
et de sanctions sur leurs employés. 

De plus, c’est peut-être particulier au Japon et aux autres 
sociétés d’Asie de l’Est qui préfèrent le comportement de 
groupe, mais 11 semble y avoir une tendance à ne pas aimer le 
comportement individuel et à préférer rester ensemble dans un 
groupe autant que possible. Cependant, 1l existe une tendance 
à ne pas apprécier les activités individuelles des employés, 


préférant travailler ensemble en groupe. 

Un autre problème est de savoir comment calculer et payer les 
coûts de création, d’entretien et de communication à domicile 
et dans d’autres espaces de travail pour les employés qui ne 
viennent pas travailler. Cette norme de calcul n’est pas claire 
pour le moment, n’est-ce pas ? Dans certains cas, les employés 
peuvent décider d’agrandir et de rénover leur maison pour 
faire de la place pour un espace de bureau à domicile, et la 
question de savoir qui supportera les coûts et dans quelle 
mesure se pose. Par conséquent, les entreprises peuvent hésiter 
à optimiser leurs lieux de résidence et de travail. 

Mais pour l’instant, si nous ne créons pas de pièces où les 
travailleurs peuvent travailler, le télétravail ne progressera pas. 
Une solution à ce problème consiste à préparer ou à louer une 
salle de travail ou de bureau unitaire qui peut être assemblée et 
désassemblée et intégrée dans des maisons existantes sous 
forme de capsule, comme une salle de bain unitaire. 

On pourrait aussi intégrer dès le départ de telles salles de 
travail ou de bureau dans les lotissements de banlieue, les 
condominiums et les maisons unifamiliales. 

On pourrait aussi construire un grand nombre de petites salles 
de bureau d’une pièce pour les particuliers, qui pourraient être 
utilisées comme partie d’une simple maison, tout comme les 
salles privées d’un cybercafé, à proximité des maisons de 
banlieue, et faire en sorte que n’importe qui puisse les louer 
facilement selon ses besoins. 

Du point de vue de la société traditionnelle fermée et 
sédentaire qui est s1 forte dans les zones rurales et les grandes 
villes du Japon, l’arrivée d’étrangers douteux pourrait 
provoquer une campagne d’exclusion, et à cet égard, 1l est 
nécessaire de réfléchir à la manière de rendre le système plus 
acceptable. 


(Addendum) La raison pour laquelle les progrès ci- 
dessus commencent à fonctionner 


2020.10 
La “société centrée sur les communications” susmentionnée 
progresse d’un seul coup, avec l’apparition mondiale du 


nouveau coronavirus à partir du début de l’année 2020, 
lorsque la ruée vers le travail et les bureaux densément peuplés 
d’humains sont soigneusement évités. Cette année restera dans 
les mémoires comme un tournant décisif dans le passage d’une 
“société centrée sur les transports” à une “société centrée sur 
les communications”. Ma prédiction s’est avérée exacte après 
tout. Il est devenu normal que les gens communiquent entre 
eux via l’internet dans leur bureau à domicile. Ou bien, 1l y a 
une tendance croissante à construire un bureau virtuel sur le 
net sur une base de cloud. Le travail traditionnel dans les 
bureaux de banlieue, lorsqu'il n’est pas accompagné de 
matériel, sera rapidement éradiqué par les bureaux à domicile 
et les bureaux à distance. Les transports, comme les chemins 
de fer, passeront d’un système centré sur les passagers à un 
système centré sur la logistique. Les gares de banlieue 
deviendront le centre des bureaux à distance. 


Sur le développement des bureaux 
nucléaires 


Dans un état de communication hautement développé, 
n’importe quel espace peut être atteint à partir de n’importe 
quel espace sans aucune équidistance, ou plus précisément, 
sans aucun sens de la distance entre eux. Lorsque chaque 
espace est rendu indépendant et relié aux autres par des lignes 
de communication, ces espaces, aussi éloignés soient-ils les 
uns des autres, sont perçus comme s’ils constituaient une seule 
entité grâce à l’effet de connexion de la communication. 
Lorsque cela est appliqué au bureau, cela signifie que même si 
chaque département et la place de chaque personne sont 
répartis de manière aléatoire dans le bureau, le bureau peut 
maintenir une cohésion grâce à la communication. 

Dans le passé, la plupart des méthodes de communication dans 
les bureaux passaient par le téléphone. Alors que le téléphone 
ne permettait qu’une communication de personne à personne, 
ces dernières années, la communication de données par 
ordinateur a permis une communication de plusieurs à 
plusieurs, facilitant ainsi le maintien de la cohésion 


organisationnelle même lorsque les personnes sont séparées 
les unes des autres. Avec cela, la décentralisation des bureaux 
sous forme de bureaux satellites, l’introduction du télétravail, 
et le développement progressif de petits bureaux indépendants 
exprimés dans le terme SOHO (Small Office, Home Office). 
La structure traditionnelle du bureau distribué était la suivante 
: 11 y avait tout d’abord un siège social où se rassemblaient un 
grand nombre de membres de l’organisation, puis un bureau 
satellite pour chaque individu ou petit groupe, sous forme de 
subordonné. En d’autres termes, les bureaux satellites étaient 
basés sur la prémisse du siège social. Dans ce cas, la non- 
unicité des fonctions centrales du bureau (dans l’espace 
géographique) demeurait. En d’autres termes, les principaux 
membres du bureau devaient se rendre ensemble au même 
endroit où se trouvait le siège social, et 1ls devaient être 
collectivement liés à l’emplacement spatial du siège social. 
En outre, les petits bureaux indépendants n’ont été introduits 
que dans les petites entreprises indépendantes, privées, etc., 
tandis que les grandes organisations gouvernementales et les 
grandes entreprises sont généralement restées dans les bureaux 
traditionnels à grande échelle, non indépendants, où de 
nombreuses personnes partageaient le même vaste espace. Les 
grands bureaux non indépendants obligent les travailleurs à 
partager le même emplacement géographique, ce qui 
s’accompagne d’une limitation de l’espace géographique. 

Les bureaux des futures grandes organisations 
gouvernementales et d’entreprise seront ce que nous pourrions 
appeler des “bureaux nucléaires”, des bureaux individuels 
autosuffisants, chacun avec sa propre unité minimale, reliés 
entre eux en grappes par des réseaux de communication à haut 
débit, de sorte qu’ils puissent être assemblés librement, sans 
les limitations de l’espace géographique. On pense que c’est 
possible. Même s1 les petits bureaux sont séparés les uns des 
autres, 1ls seront reliés les uns aux autres par la “fonction de 
connectivité spatiale” de la communication pour créer une 
seule organisation en réseau. 

En d’autres termes, à mesure que les réseaux de 
communication deviennent plus sophistiqués, le siège social 
est décomposé en grappes de bureaux privés disparates pour 
une personne et émerge comme une collection de “bureaux 


centraux”, la plus petite unité pouvant exister 
indépendamment en tant que bureau. Cet état “nucléarisé”, 
dans lequel les fonctions du bureau ont été réduites à l’extrême 
et où seules les fonctions essentielles ont été extraites, peut 
être appelé le bureau minimum (l’état d’être équipé des 
fonctions minimales nécessaires à l’établissement d’un 
bureau). 

Dans le bureau nucléaire, chaque personne se trouve dans une 
pièce privée et est spatialement coupée du monde extérieur, 
mais des lignes de communication lui permettent de 
communiquer avec n’importe quelle autre pièce privée et de 
maintenir l’ouverture de la communication vers l’extérieur. 

La décomposition du siège social en un bureau nucléaire 
consiste à 

(1) Individualiser le bureau et rendre les fonctions du bureau 
indépendantes ; (2) 

(2) Décentralisation spatiale et disjonction des bureaux ; et 

On pense que la procédure est la suivante. 

Dans l’état où le siège social a disparu, l’organisation est 
assemblée en rassemblant des bureaux nucléaires indépendants 
les uns des autres, chacun d’eux étant constitué d’un espace 
individuel unique et disparate. L’organisation est constituée en 
reliant librement entre elles, par des lignes de communication, 
des cellules situées en des points arbitraires appelés bureaux 
nucléaires. Chaque bureau attribué à chaque individu est 
autonome (capable de se suffire à lui-même). 

Les avantages du bureau nucléaire sont les suivants 

(1) Il permet à ceux qui sont situés à une certaine distance les 
uns des autres d’être intégrés sur un canal de communication 
organisationnel unique et cohésif, ce qui leur permet de créer, 
de modifier et de maintenir leur organisation d’une manière 
indépendante de l’espace géographique, ce qui les rend 
géographiquement omniprésents. Le bureau nucléaire est, à cet 
égard, une clé importante pour réaliser l’omniprésence du 
centre et de la nation telle que décrite ci-dessus. 

(2) Parce qu’un réseau de bureaux nucléaires permet de créer 
un système de bureau qui peut être adapté à toute forme 
d'organisation. (3) La localisation géographique et spatiale des 
bureaux où travaille chaque personne de l’organisation peut 
être remplacée sans changer l’emplacement du bureau, ce qui 


permet la liberté de changement organisationnel (consolidation 
et élimination faciles, pas de besoin de travail de relocalisation 
associé au changement organisationnel, et pas de coût de 
restructuration organisationnelle). 

Ce sont là quelques points possibles. 

Le contexte de l’émergence et de la propagation du bureau 
nucléaire, en plus du développement des télécommunications, 
est le suivant 

(1) D’une part, la prise de conscience de la nécessité de 
garantir la vie privée des individus et l’augmentation de 
l’individualisation des pièces dans les maisons existantes qui 
en résulte (nucléation), et d’autre part, l’augmentation du 
degré d’indépendance qui découle du cloisonnement des 
espaces de bureaux individuels. Alternativement. 

(2) La tendance de chaque personne à choisir un lieu de travail 
qui n’est pas géographiquement contraint, auquel cas le lieu où 
elle souhaite travailler sera différent pour chaque individu (car 
chaque individu aura sa propre personnalité), ce qui se traduira 
par un lieu de travail différent pour chaque personne. 

Les fonctions (minimales) dont un bureau nucléaire devrait 
être équipé sont les suivantes 

(1) Travail (veiller à ce qu’il y ait un lieu pour produire et 
créer des fonctions sociales, pour apprendre, réfléchir et 
prendre des décisions) 

(2) Communications (par exemple, assurer la communication 
avec les autres bureaux principaux, les installations 
informatiques WAN, etc.) 

(3) Logement (assurer le confort, installations de climatisation 
et de chauffage à eau chaude, etc.) 

On considère qu’il se trouve à proximité. 

L'équipement nécessaire pour le bureau central sera 
probablement essentiellement le même que celui nécessaire 
pour un bureau satellite traditionnel. Chaque personne devra 
disposer d’un appareil, tel qu’une imprimante, qui était partagé 
par plusieurs personnes dans un bureau traditionnel. Pour la 
propagation du bureau nucléaire, l’équipement de bureau doit 
devenir plus petit et plus personnalisé. 

Il existe trois formes possibles de décentralisation qui peuvent 
être adaptées aux besoins des employés d’un bureau nucléaire 
: (1) Le télétravail 


(1) Le télétravail : Attacher des fonctions de bureau à chaque 
foyer d’une résidence (par exemple, un logement de fonction) 
où vivent actuellement les travailleurs. Une ou plusieurs pièces 
sont transformées en bureaux. 

(2) Télétravail : Des bureaux collectifs de type capsule sont 
utilisés. Des bâtiments composés d’un ensemble de bureaux 
privés seront construits à proximité des résidences. Ces 
bâtiments seront situés à quelques minutes de trajet de la 
maison, et chaque pièce du bureau sera complètement 
indépendante et verrouillée comme une pièce privée. Chaque 
chambre fait l’objet d’un contrat individuel avec une 
entreprise ou une agence gouvernementale. 

Les bureaux susmentionnés sont des bureaux permanents et ne 
peuvent être déplacés car leur emplacement est fixe. Les 
travailleurs devaient s’y rendre (ou y rester s’ils étaient à la 
maison). Le bureau mobile permet aux travailleurs de changer 
l’emplacement de leur bureau de manière flexible en (a) 
rendant les équipements de bureau petits et portables et (b) en 
rendant l’espace de vie du bureau mobile. 

Dans un bureau mobile, (a) 1l est concevable d’avoir toujours 
sur soi les accessoires nécessaires à la construction d’un 
bureau (par exemple, un ordinateur portable avec des fonctions 
intégrées de caméra et de téléphone), de sorte que l’on peut 
construire un noyau de bureau pour une seule personne d’un 
simple toucher sur la route (sur la route). Des points 
d’information pourraient être installés dans toute la ville (par 
exemple, des cafés) ou des téléphones portables pourraient être 
utilisés pour communiquer avec d’autres bureaux depuis 
n’importe quel endroit. Quant au point (b), à l’instar d’un 
bureau en voiture, une imprimante et un télécopieur pourraient 
être installés dans la voiture de sorte qu’un bureau nucléaire 
suive le conducteur partout où 1l va. 

L'organisation la plus libre en termes de temps et d’espace est 
celle où chaque personne dispose d’un bureau nucléaire 
mobile distinct et d’une combinaison de ces bureaux 
nucléaires mobiles. 

Le bureau nucléaire est utilisé par les travailleurs, mais si un 
environnement similaire est construit et utilisé par les 
étudiants et les instructeurs de l’école, 1l devient une “salle et 
un laboratoire d’apprentissage nucléaire”. En disposant d’un 


bureau d’apprentissage/salle d’étude où chaque personne peut 
être indépendante et séparée spatialement les unes des autres, 
les étudiants/instructeurs pourront réunir des personnes aptes à 
apprendre par acquis et à collaborer les unes avec les autres 
qui sont séparées géographiquement les unes des autres, au 
lieu de devoir se réunir dans un lieu commun pour une durée 
déterminée, comme c’était le cas auparavant avec les 
étudiants/instructeurs qui devaient se réunir dans un lieu 
commun. Il peut être relié et installé de manière extrêmement 
souple. 

Le défi pour le bureau nucléaire est de trouver un moyen 
d’éliminer la solitude du bureau tout en préservant l’intimité 
des utilisateurs du bureau, qui sont deux exigences 
contradictoires. Il faut notamment réfléchir à la manière 
d’adapter l’organisation des entreprises japonaises pour qu’elle 
corresponde à l’approche conventionnelle consistant à faire 
cohabiter de nombreuses personnes dans une grande pièce. 
Une mesure possible est de permettre aux gens d’observer en 
même temps leurs collègues de travail dans différents bureaux 
à l’aide d’un outil de clairvoyance. 

(c) 1998.2 Première publication en 1998 


Le télétravail, le bureau nucléaire et le 
bureau à domicile comme mesure de 
contrôle des infections 


Le bureau à domicile est une sorte de bureau nucléaire, un lieu 
où les gens vivent leur vie quotidienne comme un bureau à 
domicile. 

Ce bureau à domicile est un lieu où les indépendants, tels que 
les médecins de ville, construisent et vivent réellement, et 1l 
est possible de poursuivre l’image idéale du bureau à domicile 
à partir d’exemples existants. 

Par exemple, 1l est concevable que les maisons construites et 
habitées par les indépendants comportent déjà quelques 
innovations sur la manière de surveiller et de prendre soin des 


membres improductifs et attentifs de la famille, comme les 
enfants et les personnes âgées. 

Par exemple, afin d’évacuer la propagation rapide d’une 
maladie infectieuse mondiale telle qu’un nouveau coronavirus, 
les personnes qui vivaient dans un système de ségrégation 
professionnelle doivent soudainement vivre dans un système 
de ségrégation professionnelle, ce qui a conduit à remodeler 
les maisons conçues et construites pour la ségrégation 
professionnelle en systèmes de ségrégation professionnelle, ou 
à développer un nouveau système de maisons ségrégées. La 
question urgente est de savoir si un petit remodelage et une 
nouvelle décoration rendront le foyer plus adapté à la fusion 
de la vie professionnelle et de la vie privée. 

En d’autres termes, peu de temps après que le gouvernement 
ait demandé que les gens soient mis en veille à leur domicile, 
les personnes qui n’étaient pas chez elles et qui se rendaient au 
travail ou à l’école à pied, en train ou en bus pourront accéder 
à l’Internet ou à des connexions mobiles à haut débit dans leur 
appartement ou dans d’autres lieux, et elles pourront accéder à 
l’Internet par le biais d’ordinateurs équipés de caméras et de 
microphones. L’appareil se connecte à un réseau interne 
hautement sécurisé de l’entreprise ou de l’école où la famille 
se rend pour travailler ou étudier, ce qui lui permet de créer, de 
traiter et de payer des documents, des notes et des 
présentations en ligne, d’étudier du matériel en ligne ou 
d’étudier en temps réel. réunions en ligne avec des caméras et 
des microphones, et de participer à des cours en ligne avec 
d’autres personnes de la même entreprise ou d’autres 
instructeurs, étudiants et élèves de la même école pour 
communiquer, échanger des informations et recevoir 
l’enseignement nécessaire via Internet, aussi rapidement qu’ils 
le feraient en face à face avec d’autres personnes de la même 
entreprise ou d’autres instructeurs, étudiants et élèves de la 
même école. C’est devenu la norme. 

Cela signifie que l’utilisation de la maison comme bureau à 
des fins de travail et d’étude, telle qu’elle est, est rapidement 
devenue la norme pour les travailleurs actifs ainsi que pour les 
indépendants. 

Dans ce cas, étant donné que, dans l’état actuel des choses, 
tout ce qui se passe à la maison sera accessible à l’entreprise 


où 1ls travaillent et à l’école qu’ils fréquentent, 1l est nécessaire 
de diviser d’une manière ou d’une autre la maison en une zone 
privée où les secrets familiaux sont gardés, et une zone quasi 
publique de la maison où les secrets peuvent être divulgués à 
l’entreprise où ils travaillent et à l’école qu’ils fréquentent. 

En outre, il sera nécessaire d’interrompre le travail et l’étude 
en ligne selon les besoins pour s’occuper des enfants et des 
personnes âgées dont 1l faut s’occuper, afin qu’ils n’interfèrent 
pas trop avec le travail et l’étude en ligne à la maison. À cet 
égard, étant donné que l’approche traditionnelle consistant à 
recevoir un salaire horaire pour venir travailler au bureau ou à 
garantir un certain temps d’étude à l’école ne fonctionne pas, 
nous nous éloignons de ces évaluations basées sur le temps, 
qui ne se concentrent pas sur le temps de travail et d’étude en 
soi, mais plutôt sur la quantité de travail accompli à une date 
donnée et Alternativement, 1l y aura un changement rapide 
dans l’évaluation du travail et de l’apprentissage vers une 
approche basée sur les progrès et les performances pour 
évaluer la quantité d'apprentissage effectuée. 

Actuellement, 1l s’agit encore d’un processus d’essai et 
d’erreur pour les navetteurs actuels, car on leur demande 
rapidement d’effectuer les mêmes tâches à la maison que sur le 
chemin du travail et de l’école afin d’isoler chaque individu 
des maladies infectieuses. 

Nous devons rapidement établir une vision idéale de la 
manière dont les gens peuvent travailler depuis leur bureau à 
domicile avec des connexions réseau externes à haut débit, en 
nous référant à la vie des travailleurs indépendants, tels que les 
médecins, les agriculteurs, les propriétaires d’usines à 
domicile et les professionnels, qui ont pu effectuer tout le 
travail nécessaire depuis leur domicile. 

Dans ce cas, l’environnement de travail et d’apprentissage 
peut être meilleur ou pire lorsqu'il est converti en bureau à 
domicile, selon l’état de la famille cible. 

S1 la famille se désintègre, s’il y a de la maltraitance à la 
maison, si la famille est trop pauvre pour préparer 
suffisamment de nourriture à la maison ou s’il y a trop de 
personnes nécessitant des soins à la maison, le bureau à 
domicile ne fonctionne malheureusement pas bien en tant que 
lieu de travail et d’apprentissage efficace et effectif. D’autre 


part, le fait de prendre un train ou un bus en moins grand 
nombre pour se rendre au travail ou à l’école risque 
d’entraîner la propagation de maladies infectieuses. 

Ce que l’on peut faire, c’est installer un bureau nucléaire doté 
d'installations semblables à celles d’une salle d’étude privée 
dans une bibliothèque publique, dans un bâtiment de gare 
vacant ou dans une pièce d’un vieux complexe d’habitation 
qui n’est plus utilisé, à un endroit éloigné de la maison mais 
pas trop loin, où le transport est pratique et où 1l n’y a pas de 
foule inutile. Il pourrait être remodelé et mis en réseau pour 
offrir un grand espace. Les personnes qui, pour une raison ou 
une autre, ne peuvent pas utiliser leur domicile comme bureau 
peuvent se rendre dans ces bureaux centraux satellites, où elles 
peuvent travailler et étudier à leur propre rythme sans être 
trompées par quiconque. Ces installations doivent être 
équipées de toilettes, de cuisines et de salles de douche, tout 
comme le bureau à domicile, puisque nous sommes des 
organismes vivants. 

Les télétravailleurs utilisent l’audioconférence, la 
vidéoconférence ou les salons de discussion sur Internet. Il 
s’agit de télécharger du matériel de présentation et 
d’apprentissage sur le nuage du réseau et de le partager avec 
les participants. 

En cas de pandémie d’un agent pathogène hautement 
infectieux à forte infectivité interpersonnelle, 1l est nécessaire 
d’assurer à la fois l’isolement physique des travailleurs et la 
communication, la communication et la prise de décision entre 
les travailleurs via l’Internet et d’autres réseaux pour prévenir 
l’infection. 

Cela signifie qu’il est nécessaire d’atteindre un niveau 
important de collaboration entre les travailleurs, où chaque 
travailleur est isolé individuellement dans une capsule séparée 
et protégé de l’infection par des agents pathogènes, tout en 
leur permettant de travailler ensemble comme ils l’ont fait 
jusqu’à présent. 

Les dispositifs physiques, les pièces ou même les entités en 
chair et en os comme les patients, qui étaient 
traditionnellement difficiles à réaliser avec le télétravail, 
peuvent être amenés à exister en un seul endroit, puis projetés 
sur des caméras vidéo, des caméras de smartphones, des 


caméras d’action, etc., et les images peuvent être observées et 
vérifiées à partir de différents points de vue en temps réel, 
comme les satellites spatiaux et le contrôle à distance d’objets 
éloignés dans les régions reculées du monde est devenu plus 
facile grâce à des améliorations significatives de la 
technologie et à une vitesse de réseau plus rapide, ce qui 
facilite également le passage des déplacements traditionnels 
entre le domicile et le lieu de travail et d’étude au télétravail. 
Dans les cas où le transport physique par des humains est 
nécessaire, les voitures privées, les motos et les vélos, qui 
peuvent être utilisés par des particuliers, sont les principaux 
moyens de transport, plutôt que les transports publics où de 
nombreuses personnes voyagent ensemble en même temps et 
où la probabilité d'infection par des agents pathogènes est 
élevée. Par ailleurs, le développement de services de 
quarantaine dans des espaces individuels dans la voiture pour 
chaque passager, qui ont les mêmes fonctions que les 
chambres privées dans les transports publics, permettra 
d’assurer un certain niveau de sécurité même s1 l’infection se 


propage. 
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Le développement du télétravail et les 
changements dans le transport et la 
logistique 


Pour la survie du bureau central, le bureau à domicile en tant 
que type de bureau, la livraison régulière à domicile des 
produits de première nécessité, des marchandises, des 
matériaux et des appareils, en utilisant la logistique, est 
essentielle. 

Il est également essentiel de pouvoir acheter les produits de 
première nécessité pendant son temps libre. À cet égard, il y a 
un aspect du trafic qui ne disparaîtra pas, mais deviendra 
plutôt plus actif. 


Dans ce cas, comme un tournant majeur, le transport passera 
d’être dirigé par le mouvement des passagers à être dirigé par 
la logistique et le mouvement des marchandises, en raison de 
l’utilisation croissante des bureaux nucléaires. 


(c) 2020.3 Première publication. 


Informations relatives à mes 
livres. 


Mes principaux livres. Un résumé 
complet de leur contenu. 
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J’ai trouvé les contenus suivants. 

Les différences sexuelles dans le comportement social de 
l’homme et de la femme. 

Une explication nouvelle, fondamentale et inédite de ce 
phénomène. 


Différences sexuelles entre le mâle et la femelle. 

Il s’agit de ce qui suit. 

La différence dans la nature du sperme et de l’ovule. 
Leur direct, leur extension et leur réflexion. 


Les différences sexuelles dans le comportement social du mâle 
et de la femelle. 

Elles sont basées, fidèlement, sur ce qui suit. 

La différence dans le comportement social du spermatozoïde 
et de l’ovule. 


Elles sont communes à tous les êtres vivants. 
C’est également vrai pour l’être humain en tant que type d’être 
vivant. 


Le corps et l’esprit de l’homme ne sont que des véhicules pour 
le sperme. 
Le corps et l’esprit de la femme ne sont que des véhicules pour 


l’ovule. 


Les nutriments et l’eau sont nécessaires à la croissance de la 
progéniture. 
L’ovule en est le propriétaire et le détenteur. 


Les moyens de reproduction. 
La femelle en est la propriétaire et la détentrice. 


Les nutriments et l’eau, que l’ovule occupe. 
Les spermatozoïdes en sont les emprunteurs. 


Installations de reproduction occupées par la femelle. 
Le mâle est leur emprunteur. 


Le propriétaire est le supérieur et l’emprunteur est l’inférieur. 


Le résultat. 

Possession de nutriments et d’eau. 

Chez eux, l’ovule est le supérieur et le spermatozoïde est le 
subordonné. 

La possession des moyens de reproduction. 

Dans ces cas, la femelle est la supérieure et le mâle est le 
subordonné. 


L’ovule occupe unilatéralement l’autorité sur 

l’utilisation d’une telle relation hiérarchique. 

Sélectionner unilatéralement le spermatozoïde en utilisant une 
telle relation hiérarchique. 

Ce faisant, 1l permet unilatéralement la fécondation du 
spermatozoïde. 

Une telle autorité. 


La femelle occupe unilatéralement l’autorité à la suite. 

De profiter d’une telle relation hiérarchique. 

De sélectionner unilatéralement le mâle en le faisant. 
D'’accorder unilatéralement le mariage au mâle en le faisant. 
Une telle autorité. 


Une femme doit accomplir les actes suivants. 


Profiter d’une telle relation hiérarchique. 
Ce faisant, elles exploitent l’homme sous différents aspects et 
de manière globale. 


L’ovule attire le sperme sexuellement. 
La femelle attire le mâle sexuellement. 


L’ovule occupe unilatéralement l’autorité de ce qui suit. 
L'entrée des spermatozoïdes dans son propre intérieur. 
La permission et l’autorisation de le faire. 

Son autorité. 


La femelle occupe unilatéralement l’autorité de ce qui suit. 
La concession du sexe au mâle. 
L'autorisation de le faire. 


Les équipements reproductifs qu’elle possède. 
Leur emprunt par le mâle. 

La permission et l’autorisation de ceux-ci. 
L'autorité de le faire. 


La demande en mariage de l’humain. 
L'autorisation de celle-ci. 
Son autorité. 


Tant que la vie se reproduit sexuellement, 1l est certain que les 
éléments suivants existeront. 

Les différences de sexe dans le comportement social de 
l’homme et de la femme. 


Les différences entre les sexes dans le comportement social de 
l’homme et de la femme. 
Elles ne pourront jamais être éliminées. 


Je vais expliquer ce qui suit d’une nouvelle manière. 
Il existe dans le monde non seulement des sociétés à 
prédominance masculine mais aussi des sociétés à 
prédominance féminine. 


C’est le contenu suivant. 


Le caractère distinct de l’existence des sociétés à 
prédominance féminine. 
Sa nouvelle réaffirmation dans la communauté mondiale. 


La société à prédominance masculine est une société au mode 
de vie mobile. 
La société à dominante féminine est une société sédentaire. 


Le sperme. 
Le corps et l’esprit de l’homme en sont le véhicule. 
Ce sont des personnes mobiles. 


Œuf. 
Le corps et l’esprit de la femme comme véhicule. 
Ils sont fixes. 


Les sociétés dominées par les hommes sont, par exemple. 
Les pays occidentaux. Les pays du Moyen-Orient. La 
Mongolie. 

Les sociétés à prédominance féminine sont, par exemple. 

La Chine. La Russie. Le Japon. La Corée du Sud et du Nord. 
l’Asie du Sud-Est. 


Les hommes accordent la plus grande priorité à l’obtention de 
la liberté d’action. 

Les hommes se rebellent contre leurs supérieurs. 

Les hommes obligent leurs inférieurs à se soumettre à eux par 
la violence. 

Les hommes laissent peu de place aux éléments suivants. 

La rébellion des subordonnés. 

Sa possibilité. 

La libre action du subordonné. 

Sa possibilité. 

De la place pour eux. 


La société dominée par les hommes gouverne par la violence. 


Les femmes donnent la priorité à l’auto-préservation. 
Les femmes sont soumises à leurs supérieurs. 


Les femmes soumettent leurs inférieurs. 


Il s’agit du contenu suivant . 
// 
Faire preuve de la plus grande fierté et arrogance. 


La rébellion et la libre action des subordonnés. 
Bloquer complètement et rendre impossible toute place pour 
de telles actions. 


Elle consiste en ce qui suit. 

A faire à l’avance et en coordination avec les sympathisants 
environnants. 

Aucune rébellion de la part du subordonné n’est autorisée. 
Confinement des subordonnés dans un espace clos sans 
échappatoire. 

A exécuter de manière persistante jusqu’à ce que le supérieur 
soit satisfait. 

Abus continu et unilatéral du subordonné, l’utilisant comme 
un sac de sable. 

// 


Les sociétés dominées par les femmes règnent par la tyrannie. 


Conflits entre les nations occidentales et la Russie et la Chine. 
Ils peuvent être expliqués de manière adéquate comme suit. 
Conflit entre la société dominée par les hommes et la société 
dominée par les femmes. 


Le mode de vie mobile crée une société dominée par les 
hommes. 

Dans cette société, les femmes sont victimes de 
discrimination. 

Le mode de vie sédentaire crée une société dominée par les 
femmes. 

C’est là que se produit la discrimination à l’égard des hommes. 


Dans une société dominée par les femmes, les phénomènes 
suivants se produisent constamment. 

Les comportements suivants de la part des femmes en tant que 
supérieures. 

Des appels arbitraires à l’auto-vulnérabilité. 

Des appels arbitraires à la supériorité masculine. 

Ils dissimulent délibérément ce qui suit. 

La supériorité sociale des femmes. 

La discrimination à l’égard des hommes. 

Ils dissimulent, à l’extérieur, l’existence même d’une société 
dominée par les femmes. 


Le secret interne, la fermeture et l’exclusivité de la société 
dominée par les femmes. 

La nature fermée de ses informations internes. 

Elles dissimulent au monde extérieur l’existence même de la 
société à dominante féminine. 


Éliminer la discrimination sexuelle dans la société des êtres 
vivants et des hommes. 

Il est impossible d’y parvenir. 

De telles tentatives ne sont rien d’autre que l’affirmation d’un 
idéal soigné. 

Toutes ces tentatives sont futiles. 


Nier avec force l’existence de différences entre les hommes et 
les femmes. 

S’opposer à la discrimination sexuelle. 

De tels mouvements sociaux menés par l’Occident. 

Tous ces mouvements sont fondamentalement dénués de sens. 


Les politiques sociales qui supposent l’existence de 
différences entre les sexes. 

L'élaboration d’une telle politique est nouvellement 
nécessaire. 


[I1/ 

J’ai trouvé le contenu suivant. 

La nature humaine. 

Une nouvelle explication, fondamentale, inédite, de ceux-ci. 


Nous changeons et détruisons fondamentalement la vision de 
l’existence suivante. 


Les idées conventionnelles, occidentales, juives et moyen- 
orientales de la vie mobile. 

Elles font une distinction nette entre les êtres vivants humains 
et non humains. 

Elles sont basées sur les contenus suivants. 

L’abattage constant du bétail. Sa nécessité. 

Un tel point de vue. 


Mon argument est basé sur ce qui suit. 


L'existence humaine est entièrement subsumée dans 
l’existence des êtres vivants en général. 

La nature humaine peut être expliquée plus efficacement en 
En considérant l’être humain comme un type d’être vivant. 
En considérant l’essence humaine comme l’essence des êtres 
vivants en général. 


L’essence de l’être vivant. 

Elle se compose des éléments suivants. 
Reproduction de soi. 

La survie de soi. 

La multiplication de soi. 


Ces essences donnent lieu aux désirs suivants pour l’être 
vivant. 

La facilité privée de vivre. 

Sa poursuite insatiable. 

Son désir. 


Le désir de celle-ci produit chez l’être vivant les désirs 
suivants. 


L’acquisition de compétences. 
L’acquisition d’intérêts personnels. 
Le désir de ceux-ci. 


Ce désir produit continuellement chez l’être vivant les désirs 
suivants. 

L'avantage de la survie. 

Sa confirmation. 

Son besoin. 


Ceci, à son tour, produit dans l’être vivant les contenus 
suivants. 

Une relation de supériorité et d’infériorité sociale. 

La hiérarchie sociale. 


Cela produit inévitablement les contenus suivants. 
L'abus et l’exploitation des êtres vivants subordonnés par les 
êtres vivants supérieurs. 


Cela entraîne le péché originel contre les êtres vivants de 
manière inéluctable. 
Cela rend la vie difficile pour les êtres vivants. 


Pour échapper à ce péché originel et à la difficulté de vivre. 
Sa réalisation. 

Le contenu de tout être vivant ne peut jamais être réalisé tant 
qu’il est en vie. 

Il en va de même pour l’homme, qui est une sorte d’être 
vivant. 

Le péché originel de l’homme est causé par l’être vivant lui- 
même. 
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J’ai récemment découvert les détails suivants. 

La théorie de l’évolution est le courant dominant de la biologie 
conventionnelle. 

Pour souligner les contenus suivants à son sujet. 

Erreurs fondamentales dans son contenu. 

Une nouvelle explication de cette théorie. 


Elle rejette fondamentalement les points suivants. 
L'homme est la perfection évolutive des êtres vivants. 
L'homme règne au sommet du vivant. 

Une telle vision. 


Le vivant n’est rien d’autre que l’auto-reproduction, de façon 
mécanique, automatique et répétée. 

L’être vivant est à cet égard purement matériel. 

L’être vivant n’a aucune volonté d’évoluer. 


Les mutations font partie de l’auto-reproduction des êtres 
vivants. 

Elles se produisent purement, mécaniquement, 
automatiquement. 

Elles font naître automatiquement de nouveaux êtres vivants. 


Explication conventionnelle de l’évolution. 

Que ces nouvelles formes sont supérieures aux formes 
conventionnelles. 

Il n’y a pas de base pour une telle explication. 


La forme humaine actuelle fait partie des êtres vivants. 
Qu'elle se maintiendra dans le processus d’auto-reproduction 
répétée des êtres vivants. 

Il n’y a aucune garantie à cet égard. 


L'environnement des êtres vivants change toujours dans des 
directions inattendues. 

Les traits qui étaient adaptatifs dans l’environnement 
précédent. 

Dans le prochain environnement modifié, 1ls deviennent 
souvent des traits qui sont 

inadaptés à leur nouvel environnement. 


Conséquences . 

Les êtres vivants changent constamment par auto-réplication et 
mutation. 

Cela ne garantit pas la réalisation de l’un des éléments 

suivants . 


l’évolution vers un état plus souhaitable. 
Sa persistance. 
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Mon, affirmation ci-dessus. 
Il s’agit du contenu suivant. 


Le sommet du monde est dominé par les intérêts les plus 
particuliers. 

Une telle société dominée par les hommes. 

Les pays occidentaux. 

Les Juifs. 


L'ordre international. 

Les valeurs internationales. 

Elles sont générées autour d’eux. 

Leur contenu est déterminé unilatéralement par eux, à leur 
avantage. 

Leur milieu, leur pensée sociale traditionnelle. 

Le christianisme. 

La théorie de l’évolution. 

Le libéralisme. 

La démocratie. 

Diverses idées sociales dont le contenu leur est 
unilatéralement favorable. 

Détruire radicalement, sceller et initialiser leur contenu. 


Ordre international. 

Valeurs internationales. 

Le degré d’implication des sociétés à dominante féminine dans 
le processus de prise de ces décisions. 

Son expansion. 

La poursuite de sa réalisation. 


La réalité sociale fondamentalement difficile au sein d’une 
société à dominante féminine. 

Elle est complètement remplie par l’asservissement du 
supérieur et la domination tyrannique du subordonné. 


Exemple. 
La réalité interne de la société japonaise. 


Une réalité sociale si gênante. 

Élucider minutieusement le mécanisme de leur apparition. 
Exposer et dénoncer le contenu des résultats. 

Le contenu doit être tel. 
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Mes livres. 

Le but caché et important de leur contenu. 
Il s’agit des contenus suivants. 


Les personnes vivant dans des sociétés à prédominance 
féminine. 

Ils ont dû s’appuyer, jusqu’à présent, sur des théories sociales 
élaborées par ceux qui vivent dans des sociétés à dominante 
masculine. 


Les personnes vivant dans des sociétés à prédominance 
féminine. 

Leur propre théorie sociale qui explique leur propre société. 
Pour leur permettre de l’avoir par elles-mêmes. 

Sa réalisation. 


La réalisation de ce qui suit. 

La société dominée par les hommes qui est actuellement 
dominante dans la formation de l’ordre mondial. 

Son affaiblissement. 

Un nouveau renforcement du pouvoir de la société dominée 
par les femmes. 

Je contribuerai à la réalisation de cet objectif. 


Les gens dans les sociétés dominées par les femmes. 

Ils sont incapables d’avoir leur propre théorie sociale pendant 
longtemps. 

Les raisons de ceci. 

Elles sont les suivantes. 


Au fond d’elles-mêmes, elles n’aiment pas l’action analytique. 
Elles donnent la priorité à l’unité et à la sympathie avec le 
sujet, plutôt qu’à l’analyse du sujet. 


La forte exclusivité et fermeture de leur propre société. 
Une forte résistance au démêlage des rouages de leur propre 
société. 


Une forte nature régressive basée sur leur propre préservation 
féminine. 

Une aversion pour l’exploration de territoires inconnus et 
dangereux. 

Une préférence pour les précédents où la sécurité a déjà été 
établie. 


Une exploration sans précédent des rouages d’une socièté 
dominée par les femmes. 
Une aversion pour cette action elle-même. 


La théorie sociale de la société dominée par les hommes 
comme un précédent. 

Apprendre son contenu par cœur. 

C’est tout ce qu’ils sont capables de faire. 


(Première publication en mars 2022.) 


Le but de l'écriture de l’auteur et la 
méthodologie utilisée pour l’atteindre. 


Objectif de mon écriture. 

Viabilité pour les êtres vivants. Viabilité de l’être vivant. 
Potentiel prolifératif pour l’être vivant. Pour l’augmenter. 
C’est la chose la plus précieuse pour l’être vivant. C’est 
intrinsèquement bon pour l’être vivant. Il est intrinsèquement 
éclairant pour l’être vivant. 

Le bien pour les supérieurs sociaux. C’est le suivant. 


L’acquisition du statut social le plus élevé. L’acquisition de 
l’hégémonie. Le maintien des intérêts acquis. 

Le bien pour les suboridinates sociaux. Il est le suivant. 
L’ascension sociale par l’atteinte de la compétence. La 
destruction et l’initialisation des intérêts acquis de ceux qui 
sont socialement supérieurs par la création d’une révolution 
sociale. 

Les idées qui permettront d’atteindre cet objectif. La vérité. La 
connaissance par un être vivant de la vérité sur lui-même. 
C’est un contenu cruel, dur et amer pour l’être vivant. Son 
acceptation. Des idées qui l’aident. Un moyen de les créer 
efficacement. Son établissement. 


Ma méthodologie. 

L'objectif de ce qui précède. Les procédures pour les réaliser. 
Conseils sur la façon de les réaliser. Les points à garder à 
l’esprit lors de leur réalisation. Ce sont les contenus suivants. 
Observer et saisir en permanence les tendances de 
l’environnement, des êtres vivants et de la société en faisant 
des recherches et en naviguant sur Internet. Ces actions seront 
la source des contenus suivants. 

Des idées qui ont un pouvoir explicatif et persuasif pour 
clarifier les vérités et les lois de l’environnement, des êtres 
vivants et de la société. 

Une idée qui a le potentiel d’expliquer 80% de la vérité. Écrire 
et systématiser le contenu de l’idée. Créer de plus en plus 
d’idées par moi-même qui semblent être proches de la vérité et 
qui ont un fort pouvoir explicatif. Cette action devrait être ma 
première priorité. 

Remettre à plus tard les explications détaillées. Éviter les 
explications ésotériques. 

Ne vérifier que plus tard les précédents. Remettre à plus tard la 
vérification complète de l’exactitude. 

Établir des lois concises, faciles à comprendre et à utiliser. 
Donner la priorité à l’action. Cela correspond, par exemple, 
aux actions suivantes. Développer des logiciels informatiques 
qui sont simples, faciles à comprendre et à utiliser. 


Idéaux et positions dans mes écrits. 


Mes idéaux dans l’écriture. 

Il s’agit du contenu suivant. 

// 

Maximiser le pouvoir explicatif du contenu que je produis. 
Minimiser le temps et l’effort nécessaires pour le faire. 

// 


Politiques et positions pour atteindre ces objectifs. Ce sont les 
suivantes. 


Ma position en matière d’écriture. 


Les politiques fondamentales que je considère dans l’écriture. 
Le contraste entre elles. 

Une liste de leurs principaux éléments. 

Ils sont les suivants. 


Conceptuel supérieur. / Conceptuel inférieur. 
Résumé. / Détail. 

Racine. / Branchements. 
Généralité. / Individualité. 
Basicité. / Applicabilité. 
Abstraction. / Caractère concret. 
Pureté. / Mixité. 

Agrégativité. / Grossièreté. 
Cohérence. / Variabilité. 
Universalité. / Localité. 
Exhaustivité. / Exceptionnalité. 
Formalité. / Atypicité. 
Concision. / Complexité. 
Logique. / Illogisme. 
Démontrabilité. / Non démontrabilité. 
Objectivité. / Non-objectivité. 
Nouveauté. / Connaissance. 
Destructivité. / Statu quo. 
Efficacité. / Inefficacité. 
Conclusivité. / Médiocrité. 
Brièveté. / Redondance. 


Dans tout écrit, en termes de contenu, les propriétés suivantes 
doivent être réalisées, dès le début, au plus haut degré 


Conceptuel supérieur. 
Résumé. 
Racine. 
Généralité. 
Basicité. 
Abstraction. 
Pureté. 
Agrégativité. 
Cohérence. 
Universalité. 
Exhaustivité. 
Formalité. 
Concision. 
Logique. 
Démontrabilité. 
Objectivité. 

La nouveauté. 
La destructivité. 
Efficacité. 
Caractère définitif. 
La brièveté. 


Rédigez le contenu du texte avec cette priorité absolue. 
Terminez le contenu le plus rapidement possible. 

Fondez le contenu dans le corps du texte dès qu’il est rédigé. 
Donnez-leur la plus haute priorité. 

Par exemple 

N'utilisez pas de noms propres. 

N'utilisez pas de mots locaux avec un faible niveau 
d’abstraction. 


Appliquez activement les techniques avancées de 
programmation informatique au processus de rédaction. 


Exemple. 
Techniques d’écriture basées sur la pensée objet. 


Application des concepts de classes et d’instances à la 
rédaction. 

Description préférentielle du contenu des classes de niveau 
supérieur. 


Exemple. 

Application des méthodes de développement agiles à la 
rédaction. 

Répétition fréquente des actions suivantes. 

Mise à jour du contenu d’un livre électronique. 
Télécharger le fichier du livre électronique sur un serveur 
public. 


J’ai adopté une méthode de rédaction de travaux universitaires 
différente de la méthode traditionnelle. 

La méthode traditionnelle de rédaction de documents 
universitaires est inefficace pour obtenir un contenu explicatif. 


Mon point de vue en écrivant le livre. 
Il s’agit du contenu suivant. 


Le point de vue d’un patient schizophrène. 

Le point de vue du plus bas rang de la société. 

Le point de vue de ceux qui sont traités le plus mal dans la 
société. 

Le point de vue de ceux qui sont rejetés, discriminés, 
persécutés, ostracisés et isolés par la société. 

Le point de vue des personnes socialement inadaptées. 

Le point de vue de ceux qui ont renoncé à vivre en société. 

Le point de vue d’un malade dont le rang social est le plus bas. 
Le point de vue de la personne la plus nuisible de la société. 
Le point de vue de la personne la plus détestée de la société. 
Le point de vue d’une personne qui a été fermée à la société 
toute sa vie. 

Le point de vue de quelqu’un qui a été fondamentalement déçu 
par les êtres vivants et les gens. 

Du point de vue de quelqu’un qui est désespéré par la vie et les 


gens. 
Du point de vue de quelqu’un qui a renoncé à la vie. 

Le point de vue de quelqu’un qui a été socialement rejeté 
d’avoir sa propre progéniture génétique à cause de la maladie 
dont 1l a souffert. 

Avoir une vie très courte à cause de la maladie. Le point de 
vue d’une personne qui est condamnée à le faire. 

Le point de vue d’une personne qui est destinée à vivre une vie 
très courte à cause de la maladie. C’est le point de vue d’une 
personne dont la vie est prédéterminée. 

L’incapacité d’atteindre la compétence au cours de sa vie à 
cause de la maladie. C’est le point de vue d’une personne qui 
en est certaine. 

Être maltraité et exploité par la société tout au long de sa vie à 
cause de la maladie. C’est le point de vue de ceux qui en sont 
certains. 

Une perspective de dénonciation par une telle personne contre 
les êtres vivants et la société humaine. 


Mon objectif de vie. 

Il se compose des éléments suivants. 

Les différences sexuelles entre les mâles et les femelles. 

La société humaine et la société des êtres vivants. 

Les êtres vivants eux-mêmes. 

Analyser et clarifier l’essence de ces choses par moi-même. 


Mes objectifs en matière d’êtres vivants ont été 
considérablement entravés par les personnes suivantes. 


Les gens de la société dominée par les hommes. Exemple. Les 
pays occidentaux. 

Les personnes des sociétés dominées par les femmes qui sont 
dominées par ces sociétés dominées par les hommes. 
Exemples. Le Japon et la Corée. 

Ils n’admettront jamais l’existence d’une société dominée par 
les femmes. 

Ils ne reconnaissent jamais la différence essentielle entre les 
hommes et les femmes. 


Ils entravent et interdisent socialement l’étude des différences 
sexuelles. 

Cette attitude est en soi inquiétante et nuisible à la clarification 
de la nature des différences entre les sexes. 


Le point commun essentiel entre les êtres vivants humains et 
non-humains. 

Ils ne l’admettront jamais. 

Ils tentent désespérément de distinguer et de discriminer entre 
les êtres vivants humains et non humains. 

Ils tentent désespérément d’affirmer la supériorité des êtres 
humains sur les êtres vivants non humains. 


De telles attitudes sont intrinsèquement inquiétantes et 
nuisibles à la clarification de la nature de la société humaine et 
de la société des êtres vivants. 


Les femmes dans une société dominée par les femmes. 
Exemple. Les femmes dans la société japonaise. 

Ils ne reconnaissent ostensiblement jamais la supériorité des 
femmes dans une société dominée par les femmes. 

La vérité sur le fonctionnement interne des sociétés 
exclusivement féminines et dominées par les femmes. 

Ils n’admettront jamais sa divulgation. 

Leur attitude est intrinsèquement dérangeante et nuisible à la 
clarification de la nature des différences sexuelles entre les 
hommes et les femmes. 

Leur attitude est essentiellement nuisible à la clarification de la 
nature de la société humaine et de la société des êtres vivants. 


Des personnes comme celles mentionnées ci-dessus. 

Leurs attitudes ont fondamentalement interféré avec mes 
objectifs de vie. 

Leurs attitudes ont bouleversé, détruit et ruiné ma vie depuis 
sa fondation même. 

Je suis très en colère contre ces conséquences. 

Je veux abattre le marteau sur eux. 

Je veux à tout prix leur faire comprendre ce qui suit. 

Je veux comprendre ce qui suit par moi-même, quoi qu’il m’en 


coûte. 

// 

La vérité sur les différences sexuelles entre les hommes et les 
femmes. 

La vérité sur la société humaine et la société des êtres vivants. 
// 


Je voulais analyser la société humaine d’une manière calme et 
objective. 

Donc, je me suis temporairement isolé de la société humaine. 
Je suis devenu un observateur à vol d’oiseau de la société 
humaine. 

J’ai continué à observer les tendances de la société humaine 
via Internet, jour après Jour. 


En conséquence. 

J’ai obtenu les informations suivantes. 

Une perspective unique qui embrasse l’ensemble de la société 
humaine de bas en haut. 


Le résultat. 

J’ai réussi à obtenir les informations suivantes par moi-même. 
// 

La nature des différences sexuelles entre les mâles et les 
femelles. 

L’essence de la société humaine et de la société des êtres 


vivants. 
// 


Les résultats. 
J’ai un nouvel objectif de vie. 


Mon nouveau but dans la vie. 

S’opposer et défier leur ingérence sociale. 

Et de répandre ce qui suit parmi le peuple. 

// 

La vérité sur les différences sexuelles que j’ai découverte par 
moi-même. 

La vérité sur la société humaine et la société des êtres vivants 
que j'ai saisie par moi-même. 


// 


Je crée ces livres pour atteindre ces objectifs. 
Je continue à réviser le contenu de ces livres avec diligence, 
jour après Jour, afin de réaliser ces objectifs. 


(Première publication en février 2022.) 
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